
CHAMBRE DES COMMUNES

de la déclaration qu'il vient de faire, les
hauts fonctionnaires de son département
entendent-ils prendre des mesures dans le
dessein d'éviter la répétition des vols sem-
blables à l'avenir?

L'hon. M. Hees: Oui, monsieur l'Orateur.

(Traduction)

LA SOCIÉTÉ POLYMER

INTERPELLATION AU SUJET DE LA GRÈVE

A l'appel de l'ordre du jour.

M. J. W. Murphy (Lambton-Ouest): D'au-
cuns ayant prétendu que certains accrocs se
sont produits dans le règlement du différend
mettant aux prises la société Polymer, le mi-
nistre pourrait-il nous en dire quelques mots?

L'hon. Michael Starr (ministre du Travail):
D'après les nouvelles que j'ai reçues ce matin,
on serait arrivé à s'entendre sur les condi-
tions du règlement. Les conditions ont été
ratifiées et l'accord a été signé.

LE LOGEMENT

S.C.H.L.-INTERPELLATION AU SUJET DE PRÊTS
AUX CONSTRUCTEURS

A l'appel de l'ordre du jour.

M. J. R. Garland (Nipissing): Monsieur l'O-
rateur, j'ai une question à poser au ministre
des Travaux publics. Le gouvernement en-
tend-il, par l'entremise de la Société cen-
trale d'hypothèques et de logement, prêter
directement aux constructeurs comme il l'a
fait l'an dernier? S'il a cette intention, quand
l'industrie du bâtiment peut-elle compter que
le gouvernement fera connaître ses intentions
à ce sujet?

L'hon. Howard C. Green (ministre des Tra-
vaux publics): Je tiens à remercier l'honora-
ble député de m'avoir prévenu de son inten-
tion de me poser la question. Il s'agit de
principes administratifs que le gouvernement
fera connaître en temps et lieu. J'ajouterais
qu'au début de la semaine j'ai eu là-dessus
des entretiens très utiles avec les administra-
teurs de l'Association canadienne des cons-
tructeurs d'habitation.

LA DÉFENSE NATIONALE
NORTH-BAY-IDéCLARATION AU SUJET DE SOU-

MISSIONS PUBLIQUES POUR LA BASE DU
PROJECTILE BOMARC

A l'appel de l'ordre du jour.

L'hon. Howard C. Green (ministre des Tra-
vaux publics): Monsieur l'Orateur, puis-je
saisir cette occasion de répondre à une ques-
tion qu'a posée hier le député de Nipissing et
dont j'ai pris note en tant que ministre

[L'hon. M. Chevrier.]

suppléant de la Production de Defense? Je ré-
pondrai donc que l'on ne fait pas d'appel pu-
blic de soumissions lorsqu'il s'agit d'installa-
tions de défense et que les travaux sont de
nature confidentielle.

M. J. R. Garland (Nipissing): Puis-je poser
une question supplémentaire au ministre, ou
au ministre de la Production de Défense?
Étant donné la nouvelle d'après laquelle cer-
tains entrepreneurs, y compris une société
des États-Unis, visitent aujourd'hui l'empla-
cement en question sur l'invitation du gou-
vernement, le ministre dont relève la question
voudra-t-il examiner à nouveau la situation
et permettre à des entreprises capables du
Nord de l'Ontario de présenter des sou-
missions?

L'hon. Raymond O'Hurley (ministre de
la Production de Défense): Monsieur l'Ora-
teur, cette question a été longuement étudiée
par le président de la construction de dé-
fense. Aucune société des États-Unis ne pré-
sentera de soumissions touchant ce contrat.
Toute société apte à exécuter ce travail secret
et de très stricte rigueur,-il s'agit de quel-
que chose de très spécial,-a été et sera in-
vitée à soumissionner.

M. Garland: Les sociétés ontariennes au-
ront-elles l'occasion de présenter des soumis-
sions?

L'hon. M. O'Hurley: Certaines sociétés du
nord-ontarien capables de faire ce travail
ont été invitées à envoyer leurs soumissions.

M. Garland: Monsieur l'Orateur, j'ai une
autre question à poser au ministre de la
Production de Défense. Il s'agit du travail en
voie d'exécution à la base de projectiles
Bomarc à North-Bay. Le ministre peut-il
nous assurer que la main-d'œuvre locale bé-
néficiera d'une préférence d'emploi à l'égard
de ces travaux?

L'hon. M. O'Hurley: Monsieur l'Orateur,
dans ce contrat comme dans tous les autres
contrats relevant du ministère de la Produc-
tion de Défense, la préférence est accordée à
la main-d'oeuvre locale.

RENCONTRES AVEC DES CONSTRUCTEURS

AMÉRICAINS D'AVIONS

A l'appel de l'ordre du jour.
M. D. M. Fisher (Port-Arthur): Je voudrais

poser une question au ministre de la Défense
nationale. A-t-il eu des entretiens à Ottawa
ces dix derniers jours avec des constructeurs
américains d'avions au sujet d'un avion des-
tiné à l'Aviation royale du Canada?

L'hon. G. R. Pearkes (ministre de la Dé-
fense nationale): Un certain nombre de cons-
tructeurs m'ont en effet rendu visite au sujet
de la construction d'un avion.
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